des Princes, 5. Janvier 1906. o
%ai cherit les coenrs droits,§5 qui baislartifices
tous les deux part:s rendra bien-tit juflice.
Ponr [gavoir le coupable entre esdenx partis
1l ne fans gue penjer a 'exploit de Cadix
Qui de conrs les plus durs arracheroit des lar-
mes?
Quel defafire en ceslicux ne firent point leurs ar-
mes ?
Helas , cesinbumains , ennemisdes Autels
Tous pleins de cruauté pour de panvres mortels,
Se rendant lewr Bonrreanx leur firent mille ou-
trages:
Enleverent leurs biens , briferent leurs images
Traiterens [an: pitiéles femmes , les enfans
En leur faifant fouffrir tous les maux les plus
grands
Braulerent , [ans refpel  lesobjets de lenr culte ,
Etju(qu’an Seignenr mémeyoferent farre infulte:
Le fimple fouvenir en fast encore borreur ,
Le Seignenr ne dors point. Ce [erost un errevir
De croive g'il ne pent proteger Pinnocence
Daucrime 16t on tard 1l (ait iver vengance ;
Mais $'il doit condamner aux tourmens éternels
Cenx quifont de la Fos les ennemis mortels.
Lajaflice demande auffi qu’ilfavorife,
E¢Lotiis &5 Philippe , appuis de fon Eglife.
Ne crains done plus, Damis ,pour nétre liberté,
Tout efpoir de falut ne nous eft point 1€

IIl. Nous avons été fi longtems incer-
tains da fort de Barcelonne, & Tonra parlé
fi differemment de ce Siege, qu'il efta pro-
pos, pour ¢claircir ce fait memorable, qui
doit avoir p'ace dans I'Hiftoire, de prendre
1a chofe un peu de 1nin, fans néanmoins re-
peter ce que nous en avons remarqué dans
le Tome III. decet ouvrage,auxpages 3o3.
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